
Déclaration 
de la Jeunesse 
Méditerranénne 
sur le Climat



Nous, les jeunes 
méditerranéens, réunis dans 
le cadre du Forum virtuel 
Jeunesse et Climat en 
Méditerranée+25, organisé 
par le Gouvernement catalan 
à l’occasion du 25ème 
anniversaire du Processus de 
Barcelone, 



déclarons que nous sommes 
profondément préoccupés 
par la justice climatique dans 
le bassin méditerranéen, 
c’est la principale raison pour 
laquelle nous avons concrété 
nos propositions dans la 
Déclaration suivante.



Les technologies et les solutions numériques sont 
d’une grande utilité dans la lutte contre le changement 
climatique. En effet, les réseaux sociaux nous permettent 
de renforcer les communautés et de créer des réseaux 
à travers la Méditerranée. La technologie nous apporte 
des solutions pratiques au défi climatique. La pandémie 
COVID-19 a accéléré le processus de numérisation, 
mais nous devons aller encore plus loin.



Nous devons mieux inclure les jeunes dans les processus 
de prise de décision, en renforçant l’engagement formel 

et informel ainsi que le plaidoyer, en particulier au niveau local, 
et en créant des espaces virtuels pour la participation. 

Les administrations doivent rendre compte de leur action 
en matière de climat et garantir la transparence. Elles devraient 

mieux informer les jeunes et les citoyens des opportunités 
de s’engager dans des actions politiques locales.



Pour être véritablement transformatrice, la lutte contre 
le changement climatique doit être interdisciplinaire 
et il est nécessaire qu’une perspective artistique vienne 
s’ajouter aux approches académiques et politiques 
traditionnelles. De même, il faut mettre en valeur 
notre héritage culturel commun et surmonter les différences 
entre les cultures et les nations de la Méditerranée 
pour générer un engagement véritablement transformateur 
et intégrateur chez les jeunes en matière de climat.



Le changement climatique en Méditerranée est directement 
causé par un système économique qui épuise les ressources 

et provoque l’exode rural sans pour autant répondre 
aux besoins de toutes les populations, en particulier des jeunes. 

Un tout nouveau modèle promouvant l’économie sociale 
et solidaire, par le biais de l’agroécologie, l’autonomisation 

des femmes et la coopération entre les deux rives 
de la Méditerranée est nécessaire.



En raison de leur croissance continue, les villes doivent 
reformuler leurs modes de production et de consommation 
actuels, ainsi que leurs systèmes de gestion environnementale 
et entamer une transformation vers des modèles durables. 
En créant des espaces et des mécanismes d’action locale, 
les villes de la région contribueront à la préservation de tout 
l’écosystème méditerranéen.



Nous avons besoin de plus d’espaces de discussion pour que 
les jeunes activistes environnementaux soient entendus. 

Ignorer ou réprimer l’activisme environnemental non violent 
ne peut que nuire à la démocratie et à notre avenir. 

Les activistes doivent être entendus et respectés afin 
que les canaux de discussion démocratiques puissent 

être maintenus.



La lutte contre le changement climatique doit intégrer 
la lutte contre d’autres modèles d’oppression comme 
le néo-colonialisme ou le patriarcat, très présents dans 
notre région et dans les relations inter-méditerranéennes 
Nord-Sud. Étant donné que le changement climatique 
affecte les individus de manière inégale, nous avons besoin 
d’une approche plus globale, holistique et intersectionnelle.



Nous, les jeunes méditerranéens, encourageons tous 
les lecteurs de cette Déclaration à la partager et à agir 

en conséquence. Nous espérons un impact social 
et politique au niveau mondial et plus spécifiquement 

dans le bassin méditerranéen.






